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Rodriguez (Nickel Belt): Monsieur le Président,
je ne prétends pas être un expert sur la question

Terre-Neuve. J'aimerais pourtant faire compren-
,-Neuviens qu'il est possible pour un habitant du
nada, qui provient d'une circonscription enclavée
ie se pratique pas du tout, de comprendre qu'ils
incipalement d'une grande richesse naturelle et
: à ce fait. Sur cette question, je n'ai pas la com-
es collègues de Gander-Twillingate ou de Hum-
-Port-Sainte-Barbe. Leur connaissance et leur
in de l'histoire de Terre-Neuve et de l'importance
-population à la pêche sont beaucoup plus consi-
les miennes. Cependant, s'il est une chose que je
'est le bon sens. Je comprends le côté délicat de la
ma circonscription dépend d'une ressource uni-

L Je sais ce que j'éprouverais si le gouvernement
cette ressource à un autre pays. Quelle serait ma

nickel était cédé aux États-Unis, à la France ou à
: puissance européenne? Je sais comment je réagi-
rticipe ce soir au débat dans cette perspective et
iension.
y a beaucoup de mécontentement et de colère à

Article 29 du Règlement

M. Rodriguez: Bien sûr qu'il était là dans la même pièce
avec eux. C'est-à-dire après qu'il eut fait sortir tout le monde.

Que dit cet accord provisoire aux Terre-Neuviens? Que le
gouvernement conservateur se fiche pas mal d'eux? Après tout,
n'est-ce pas ce même gouvernement qui a payé Claude Forget
800 $ par jour plus les dépenses pour dire aux pécheurs qu'ils
ne devraient plus recevoir de prestations de chômage? C'est ce
même gouvernement insensible. Il est révélateur que l'oncle
John ait dit, lors d'une ligne ouverte à la radio, après le dépôt
du rapport Forget: «Concitoyens de Terre-Neuve, gardez votre
calme, car nous ne mettrons jamais en oeuvre ces recomman-
dations».

M. Benjamin: John qui?

M. Rodriguez: Le parrain de Terre-Neuve. Il a déclaré
qu'on ne donnerait pas suite à cet accord. Voyez ce qui arrive
aujourd'hui. On va même jusqu'à l'inscrire parmi les effectifs
de la station de radio VOCM. Les dirigeants de cette station
croient qu'il fait partie du personnel puisqu'il y passe le plus
clair de son temps. Il y était encore aujourd'hui. Que disait-il
au juste? Il racontait combien ses collègues du cabinet était
insensibles. C'est bien ce qu'il a dit, qu'ils étaient insensibles.

M. Dingwall: Il voulait dire incompétents.

M. Rodriguez: Il va de soi que lorsqu'on est à la fois insensi-
ble et conservateur, on est forcément incompétent.

Que s'est-il passé aujourd'hui dans le cadre de cet accord
provisoire? Nous avons accordé à la France des droits de pêche
qu'elle n'avait jamais détenus auparavant. Et qu'avons-nous
gagné en retour? Le droit de négocier une entente. Voilà ce
que nous avons gagné. C'est comme une personne qui entend
du bruit dans sa maison la nuit. Il entend un voleur en bas et il
descend l'escalier. Le voleur est en train de s'emparer de
l'argenterie. Il l'encourage à tout prendre, le magnétoscope, le
téléviseur, tout, absolument tout.

M. McCurdy: Ensuite, nous négocierons ce que vous pouvez
garder.
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